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L’imam Reza (as) disait: 
« Ô fils de Shabîb, si tu es en train de pleurer pour quelque chose, alors pleure sur mon aïeul al Hussein 

fils de Alî fils d’Abû Tâleb (p) car il(p) a été égorgé comme un bélier. 
Avec lui, ont été tués dix huit membres de sa famille qui n’avaient pas d’égaux sur terre. Les sept cieux et 

les terres ont pleuré... 

L'ASPECT MYSTIQUE DU HAJJ 

 

Par Ali Bernard CHANGAM بسمه تعالى و الصلاة و السلام علي سيدنا محمد و  آله  اطهار 
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Le Hajj ne doit pas seulement 
être accompli par des gestes mais 
aussi par le coeur. 
Si les mains enlèvent les vête-
ments cousus, le pelerin doit sa-
voir qu'il enlève les vêtements de 
ce bas monde, du matérialisme, 
de l'orgueil et il met les vête-
ments de la piété, de l'obéis-

sance, de l'égalité (car tout le monde a le même port), de la 
pureté (blanc, signe de la pureté) et doit se rappeler de sa 
mort et de son linceul (Kafan qui ressemble a l'Ihram).. 
Etc. 
Quand la langue dit "Labbaik...", le cœur doit le dire éga-
lement en sachant qu'il est entrain de répondre a l'appel du 
prophète Abraham (AS).."ET FAIS AUX GENS UNE 
ANNONCE POUR LE HAJJ, ILS VIENDRONT VERS 
TOI A PIEDS ET SUR TOUTE MONTURE, ACCOU-
RANT DE TOUT CHEMIN ELOIGNE". (Surat Hajj, 
Verset 27) 
 
Quand on dit "Labbaik...", on répond a cette annonce qui 
restera jusqu'a la fin des temps mais le pelerin doit se pro-
mettre qu'il répondra a toutes les annonces et obligations 
de la part du Seigneur et il s'arrêtera devant tout acte de 
désobéissance car il ne suffit pas seulement de limiter le 
"Labbaik" a la langue et juste au Hajj mais il faut qu'il soit 
conscient le long de sa vie qu'il 
est pelerin donc il dira toujours 
"Labbaik" quand il s'agira d'aider 
l'Islam ou dans la voie de la satis-
faction d'Allah et de même, il s'ar-
rêtera devant toute action illicite 
et refusera d'avancer vers le sen-
tier de la désobéissance. 
Apres le port de l'Ihram, le por-
teur se prive de 25 actions environ 
donc il doit avoir en tête qu'il re-
nonce a toute désobéissance du Seigneur et ne se limite 
pas seulement en ces quelques jours de Hajj. 
Le Sai entre Safa et Marwa n'est pas un mouvement de va-
et-vient (comme on traduit le Sai). Ceci n'est que l'appa-
rence de l'action mais il doit savoir que dans sa vie, un 
croyant doit être situe entre la crainte et l'espoir. 
Un croyant ne commet pas de péché car il craint le châti-
ment d'Allah et il n'est ni désespèré car il espère le Pardon 
et la Miséricorde d'Allah. C'est pourquoi, il est dit dans 
une tradition de l'Imam Ali (AS) que la vie du croyant est 
située entre la crainte et l'espoir. (Crainte du châtiment et 
espoir de la Miséricorde) 
Lors du Sai, le croyant se rappelle de l'effort d'une femme 
brave (Janabe Hajar) qui recherchait de l'eau pour son fils 
et n'était pas désespérée en répétant le parcours 7 fois. 

Donc le Sai nous montre le rang de la femme en Islam car 
il oblige tous les hommes et femmes après Janabe Hajar de 
suivre la tradition de cette femme brave et pure et nous 
démontre les capacités et mérites d'une femme. 
Celui qui ressent l'amour de l'Imam Hussein (AS) dans la 
profondeur de son cœur désire s'il pouvait aussi être a Kar-
bala entre le Haram de l'Imam Hussein (AS) (Safa) et le 
Haram de Hazrate Abbas (AS) (Marwa) 
Toutes ces sensations viennent de la conscience d'un 
croyant. 
Plus il sera proche d'Allah, plus ses imaginations et com-
préhensions seront profondes. 
Et si ces pensées qui forment l'Ame du Hajj soient négli-
gées, c'est comme si on n’a pas fait le Hajj. 
Celui qui avait toujurs l'habitude de se déplacer en voiture 
doit marcher pendant 3 quart d'heure environ lors du Sai et 
quand il fait le "Harwala" (courir entre 2 points dis-
tingues), il s'humilie devant le Seigneur comme un esclave 
qui obéit aux dires du maître, quand le maître lui dit 
"cours" il court et quand il lui dit "arrête" il recommence a 
marcher, et tout ceci, en suivant la tradition d'une femme 
dont il considère comme être inférieur et en plus, les 
femmes ne doivent pas faire ce "Harwala", ne doit-on pas 
savoir la raison? 
Lors du Sai, si la philosophie de cette action soit ignorée, 
il ne restera plus qu'un va-et-vient apparent et pas le Sai, le 
vrai Sai. 
C'est pourquoi, l'ImamAssajad (AS) demanda a son com-

pagnon Shibli s'il a été cons-
cient ou pas et quand celui-ci 
répond par la négative, l'Imam 
(AS) lui dit qu'il n'a donc pas 
accompli l'action car c'est le 
sens réel qui est effectif et non 
seulement le sens apparent 
que la plupart pratiquent sans 
réflexion et sans savoir au 
juste la raison. 
A Arafat, il ne suffit que de 

faire un arrêt entre l'heure du Zohr et le coucher du soleil. 
La plupart dorment car bien sur, en apparence il ne suffit 
que de s'arrêter. 
Alors que "Arafat" veut dire "lieu de reconnaissance." Et 
c'est a cet endroit-la que le croyant peut découvrir beau-
coup de secrets. Il peut trouver les clés de sa réussite. Et 
voyons maintenant le Dua-e Arafat que l'Imam Hussein 
(AS) a récité a cet endroit, car comme j'ai mentionne plus 
haut, plus le croyant est proche de son Seigneur, plus ses 
réflexions et imaginations sont élevées. 
 
Tout ceci est l'aspect mystique et le sens réel de nos ac-
tions. 
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Sihr, en arabe classique, vient du verbe sahara qui veut dire : « quelque chose [d’irréel] qui s’impose au regard jusqu’à ce 
que celui qui regarde croie que ce qu’il voit est réel (Lisān al-‘Arab). En dialectal marocain, shūr désigne tous les rites qui 
provoquent des changements néfastes dans l’état des personnes, qu’il s’agisse de leur bien-être, de leurs sentiments, de leurs 
comportements ou, bien sûr, de leur santé. 
La sorcellerie est une pratique qui existait avant l’islam. Les personnes qui parlaient trop bien étaient, par exemple, considé-
rées comme des sorciers ; c’est ainsi qu’on accusa aussi le Prophète d’en être un. Mais il fut aussi victime de la sorcellerie.  
Ce hadith est très répandu. Même si on ne le connaît pas par cœur, on sait que le Prophète a été victime de la sorcellerie, ce 
qui prouve au croyant la réalité de son existence et la nécessité qu’il y a de s’en prémunir. Si l’on se place du point de vue de 
l’orthodoxie islamique, la sorcellerie est haram (illicite), quoique Bousquet remarque une certaine ambiguïté dans la position 
du fiqh puisque son utilisation pour le bien n’encourerait pas toujours de réprobation (Bousquet, 1949-1950, p. 232-233). De 
même, l’utilisation de formules pour guérir comme pour prévenir peut s’autoriser de la tradition prophétique. 
L’islam reconnaît la réalité de la magie ou sorcellerie (Sihr), de la voyance, de la divination et de l’astrologie qu’il interdit 
formellement (Coran, 2 : 102). Il les juge maléfiques. Les sorciers et les devins sont accusés de renier Dieu, nier son unicité 
(tawhid) et ses attributs, ces pratiques sont considérées comme des pêchés majeurs relevant de l’associationnisme (shirk) et 
de la mécréance (kûfr). 
La pratique en elle-même est semblable à celle en usage dans d’autres cultures. Elle s’apparente à des rites occultes et sata-
niques, elle consiste en des offrandes et des sacrifices d’animaux destinés au démon, à l’utilisation d’amulettes, de penta-
grammes et d’incantations inintelligibles. Le sorcier se mettant sous l’égide du diable et des démons, fait appel à des forces 
du monde de l‘invisible (Alam al ghayb) tels que les mauvais génies afin de lancer ses sortilèges jusqu'à semer la désunion 
entre l'homme et son épouse par exemple. 
« Or, il y avait des mâles parmi les humains qui cherchaient protection auprès des mâles parmi les djinns mais cela ne fit 
qu’accroître leur détresse. » (Coran, 72 : 6) 
Ces sorts qui sont accusés de causer de graves troubles d’ordre psychologique, psychique, physique, relationnel et émotion-
nel ne peuvent être annulés qu'à l'aide d'une ruqya (lecture du Coran)  et certains pratiques de nos imams tel que le recom-
mandent la sunna et le Coran. 
« Nous faisons descendre du Coran, ce qui est une guérison et une miséricorde pour les croyants. Cependant, cela ne fait 
qu’accroître la perdition des injustes. » (Coran, 17 : 82). 
La magie et la sorcellerie dans les hadiths. 
D’après les sources de hadiths chiites, un jour un païen se présenta auprès de l’Imam Sadiq (a) et lui demanda plusieurs 
questions dans de différents domaines. Il demanda au sujet de la magie et dit :  
 » Dites-moi, quel est le principe de la magie ? Comment le magicien arrive à faire des choses extraordinaire ? «  
L’Imam Sâdiq (a) répondit :  

بِ كَمَا أنََّ الْأطَِبَّاءَ وَضَعوُا لِكُل ِ داَءٍ دوََ  حْرَ عَلىَ وُجُوهٍ شَتَّى وَجْهٌ مِنْهَا بمَِنْزِلَةِ الط ِ ةٍ ففةَ  وَ لِكُل ِ عَافيَِةٍ عَاهَة  وَ لِكُل ِ مَعْن ى اء  إنَِّ الس ِ حَّ ِِ تاَلوُا لِكُل ِ  ْْ حْرِ ا ُُ الس ِ ََ عِلْ  فكَََلَِ
يلةَ   ِْ  
La magie est en plusieurs sortes. Une sortes est comme la médecine. Les médecins trouvent pour chaque mal un remède. 
Ainsi que dans la magie. Les magiciens cherchent une ruse pour chaque santé et trouvent le mal qui peut la gâcher. Ils trou-
vent pour chaque chose une ruse. 
Source : Al-Ihtijaj, Tabrisi, v 2 p 82 (Voir la source) 
C’est la première sorte de la magie et la sorcellerie qui n’est qu’une ruse. Le magicien profite des causes naturelles incon-
nues chez nous et fait des effets.  
L’Imam (a) continue : 
 وَ نَوْعٌ فخَرُ مِنْهُ خَطْفَةٌ وَ سُرْعَةٌ وَ مَخَارِيقُ وَ خِفَّةٌ 
Une autre sorte de la magie est le produit de la vitesse et la rapidité des actes du magiciens. (Au tel point qu’il arrive à trom-
per les yeux des spectateurs) 
C’est la deuxième sorte. C’est ce que les magiciens de Pharaon ont fait devant le Prophète Moïse (a). Cette sorte de la magie 
ne produit rien dans la création et n’a pas de vérité. Le magicien ne produit qu’une imagination dans la pensée des specta-
teurs.  
L’Imam (a) continua : 
 ُْ  نَوْعٌ فخَرُ مَا يأَخَُُْ أوَْلِياَءُ الشَّياَطِينِ عَنْهُ
La dernière sorte de la magie est ce que les magiciens apprennent des Démons et des Satans. 
Cette troisième sorte de la magie est la magie la plus dangereuse. Cette sorte de la magie est bien vraie. Le magicien produit 
quelque chose dans la nature. Il profite des choses surnaturelles pour faire des effets négatifs dans la nature.  
Le païen demanda :  
 » Est-ce que la magicien peut profiter de sa magie pour transformer un homme en un chien ou autre chose ? «  
L’Imam Sâdiq (a) répondit : 
 ِ ََ وَ أضَْعَفُ مِنْ أنَْ يغُيَ ِرَ خَلْقَ اللَّّ  قاَلَ هُوَ أعَْجَزُ مِنْ ذلَِ
Le magicien est plus faible que ceci. Il est plus faible de pouvoir faire des changements dans la création d’Allah 
L’Imam (a) continua en disant que si le magicien avait un tel pouvoir, il arriverait à se défendre devant la mort, les maladies, 
la pauvreté, etc… 

La sorcellerie du point de vue islamique  
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 Avis de  Sayyid Ali Sistani 

04 

Avis de Sayyid Sadiq Shirazi 

Avis de Sayyid Ali Khamenei 

Est-il permis de faire l'ablution sèche (tayamoum) sur la pierre lisse 
sur laquelle il y a pas de poussière ? 

La pierre lisse sur laquelle 
il ya pas de poussière n'est 
pas suffisant pour faire 
l'ablution sèche 
(tayamoum). 

L'ablution sèche 
(tayamou) est permis 
sur du marbre. 

Il est permis de faire 
l'ablution sèche 
(tayamoum) sur les cail-
loux et la pierre, mais il 
est preferable de faire sur 
de la poussière, terre et 
sable tant que possible. 



5  

 

05 

 
Les cérémonies exemplaires du mariage de Hadhrat Fatimah (as), 
la Reine des femmes des mondes et la fille unique du Prince des 
Prophètes et Envoyés d’Allah, Hadhrat Muhammad (S), avec le 
Prince des Croyants, Hadhrat Ali (as), furent organisées avec une 
simplicité telle qu’elles constituent l’idéal pour tous les musulmans 
de tous les pays et de tous les temps, sans aucune distinction. 
Le banquet de mariage ou le Walima clôtura la fête. C’était le mois 
de Zul Hijja. 
La grande importance et la véritable gloire de cette union la plus 
mémorable dans les annales de l’Islam résident dans son attitude 
humble lorsqu’on sait que ces vénérables personnes forment, avec 
leurs saints enfants l’Imam Hassan et l’Imam Houssein (as), les 
Ahloul Beyt ou Les Gens de La Maison (du Prophète), pour 
l’amour des quels Allah a créé ce cosmos. 
L’Envoyé de Dieu pouvait fêter ce mariage unique et hors pair - il 
ne verra plus un autre - d’une manière telle qu’il serait exclusif 
dans l’univers pour tous les temps passés et à venir, cependant il 
préféra la modestie aux pompes, la satisfaction au gaspillage. 
Hadhrat Muhammad (S) n’offrit à sa fille bien-aimée que quelques 
objets nécessaires et ustensiles de ménage. Un individu pensa 
qu’Allah l’a envoyé dans ce monde, mais sans le pourvoir de for-
tune. Le Saint Prophète souleva le coin de son Moussalla ou le 
tapis de Prière et lui fit apercevoir ce qui s’y trouvait. L’homme y 
distingua des bijoux en or et des perles. 
De nombreuses personnes, bien avant l’Imam Ali (as), s’étaient 
présentées chez Le Saint Prophète d’Allah pour demander la main 
de sa vénérable fille dont Abdoullah Ibn Awf, l’un des hommes les 
plus opulents de Médina qui, semblable à ses camarades, essuya le 
refus. Quand il commença à vanter de sa richesse, 
l’Envoyé de Dieu prit une poignée de sable et la posa 
sur sa luxueuse tunique. Elle se transforma en lingots 
d’or. 
Hadhrat Ali et Hadhrat Fatimah (as) sont des per-
sonnes pures. Ils forment un couple saint et béni. 
L’impureté est loin d’eux. Mais, par cette image, 
l’Envoyé de Dieu tint à démontrer aux enfants des 
hommes que si le mari est touché par le vice, celui-ci 
portera ses effets sur la postérité du couple ainsi 
constitué. Le péché se caractérise donc par numal en 
permanence. Il ne faut jamais le minimiser. 
Les paroles de l’Emir des Croyants à son frère Akil, 
lorsqu’il émit ses souhaits pour se marier, bien après 
le décès cruel de son épouse, Hadhrat Siddika Tahira 
(as), sont très significatives. Hadhrat Ali (as) demanda à ce dernier 
de lui trouver une descendante d’une famille renommée pour sa 
bravoure, son héroïsme, sa fidélité et son honnêteté. Ce fidèle 
Compagnon et disciple de Hadhrat Muhammad (S), le « Wali » 
d’Allah et sa « Preuve » sur la terre, n’avait-il pas toutes ces quali-
tés, lui que personne n’a pu vaincre dans aucune des batailles de 
l’Islam? Mais, par là, l’Imam voulait prouver, comme le Saint Pro-
phète de Dieu auparavant, combien le choix d’une épouse, autant 
d’un époux, est une chose importante dans la vie de l’homme, qui 
transmet ses fruits - bons ou mauvais - aux héritiers. 
Avant de se séparer de sa fille bien-aimée, Le Messager d’Allah 
réunit, comme précédemment, les femmes de sa très proche famille 
et leur demanda de procéder à son habillage et de la présenter de-
vant lui. Hadhrat Sayyada (as) n’avait qu’une seule robe que son 
père lui avait offerte en cadeau de mariage. Elle s’en vêtit et se 
dirigea vers l’Auteur de ses jours. Marquée par la chasteté, la pu-
deur et la décence, elle vacilla sur ses jambes. Son père s’avança 
donc, la prit dans s es bras et lui fit une invocation: « Ô Seigneur! 
Garde Fatimah de tituber dans ce monde et dans l’autre! » 

Avait-elle besoin de ce Dou’a, Celle qui est la Reine des femmes 
des mondes, La Pure, La Sainte et La Vertueuse Fatimah? Non, 
pas du tout! Par cet exemple, le Sceau des Prophètes voulut révéler 
à chaque père son rôle à l’égard de sa fille. 
Ensuite, Hadhrat Muhammad (S) s’assit sur le sol, Hadhrat Fati-
mah (as) et Hadhrat Ali (as) prirent place de chaque côté de l’En-
voyé de Dieu qui se chargea d’enseigner à sa fille chérie. Le Saint 
Prophète de l’Islam institua un Sounnat (une pratique) pour les 
générations à venir que l’amour d’un père pour son enfant ne tient 
pas à lui offrir une prodigieuse pile de biens matériels mais à lui 
inculquer un lot de conseils et instructions qui l’aideront énormé-
ment à mener à bien sa vie, imbibée d’amour, dans la paix et la 
tranquillité, à l’intérieur de sa nouvelle destinée. 
Il s’adressa d’abord à son gendre: « Ô Ali! Fatimah est la meilleure 
femme de l’univers que je t’ai offerte. » 
Il tourna ensuite vers sa fille et lui déclara: « Ô Fatimah! Ali est le 
meilleur homme de l’univers chez qui tu pars. » 
Le Messager d’Allah leva ses mains vers le ciel et pria en ces 
termes: « Ô Seigneur! Mets l’amitié et l’entraide entre ces deux 
êtres. » 
A la fin, il invoqua Dieu pour signifier que seul le Dou’a est le plus 
important de toutes les choses. Sans la miséricorde et la grâce di-
vines, rien ne sert dans ce monde. 
Le Messager de Dieu fit venir une jatte pleine d’eau, y plongea sa 
main et en répandit quelques gouttes sur le corps de Hadhrat Fati-
mah Zéhra (as). 
La Princesse des femmes des mondes fut conduite en grande 
pompe, entourée des filles d’Eve en Hijab (entièrement voilées), 
Hadhrat Salman Farsi se tenant au devant, vers son nouveau séjour 

situé à l’entrée de la Ville que le Saint 
Prophète eut loué provisoirement pour 
le nouveau couple. Hadhrat Ali (as) 
vivait jusqu’à présent sous le même toit 
que son maître et cousin, Hadhrat Mu-
hammad (S). 
Le lendemain, Le Prince des Prophètes 
vint voir sa fille et lui dit: «Ô Fatimah! 
Je t’ai fait marier avec celui dont le rang 
est, derrière ton père, inégalable dans 
l’univers. Mais, tu n’y trouveras pas les 
biens de ce monde que tu voudras cher-
cher. Ô ma fille! Tu n’exigeras donc pas 
de ton mari ce dont il ne pourra pas te 
satisfaire et qui deviendrait, par la suite, 

un objet de son affliction. » 
Le couple béni ne rejoignit sa véritable demeure installée dans le 
flanc de Masjid an-Nabawi (La Mosquée du Prophète) dont la 
porte s’ouvrait comme, exceptionnellement, celle du Saint Pro-
phète, à l’intérieur de celle-ci qu’après six jours de noces passés en 
villégiature. 
Enfin, pour clore cette page, un dernier Hadith tiré des enseigne-
ments du Messager d’Allah qui nous a déclaré que: « Les parents 
pécheurs qui ont donné une éducation conforme aux principes de 
l’Islam à leurs enfants pourront, le Jour de la Rétribution, pénétrer 
au Paradis par l’intercession de ces derniers qui verront leur de-
mande agréée. » 

Le Mariage de Hadhrat Fatimah (as) 
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Le jour ‘Arafa est le 9 Dhu al-hijja dans le calendrier hégirien lunaire et un jour avant la fête du sacrifice. 
D’après le fiqh chiite, en ce jour, les pèlerins doivent rester depuis le midi jusqu’au coucher du soleil à ‘Arafât. 
Les musulmans apprécient beaucoup le jour de ‘Arafa et d’après les hadiths, en ce jour, il est conseillé d’effec-
tuer certains actes comme : l’invocation et se repentir auprès d’Allah. Aussi, la visite pieuse de l’Imam al-
Husayn (a) et la récitation de l’invocation de ‘Arafa sont très conseillées. 
« ‘Arafa » est un mot arabe qui provient de la racine « ‘ R F )ع ر ف( ». Ce mot signifie la compréhension et la 
connaissance d’une chose avec la méditation sur ses effets. Le nom de ‘Arafa provient du nom d’un endroit, 
nommé ‘Arafât, où tous les pèlerins doivent camper en ce jour. 
ILe jour de ‘Arafa est le début des rites du pèlerinage. Au jour de ‘Arafa, les pèlerins se réunissent à ‘Arafât, 
remercient Allah et se repentent auprès de Lui. 
Du fait de l’importance de ce jour, il est rapporté plusieurs invocations à réciter en ce jour. Aussi, il est rapporté 
une invocation du Prophète (s), spécial pour le jour de ‘Arafa. Parmi les invocations les plus connues de ce 
jour, on peut citer l’invocation de l’Imam al-Husayn (a) et l’invocation de l’Imam as-Sajjâd (a) au jour de 
‘Arafa. 
D’après plusieurs hadiths, le jour de ‘Arafa est un jour spécial, dans lequel, Allah pardonne aux croyants et à 
ceux qui se repentent auprès de Lui. 
Le jour de ‘Arafa est le jour de l’exaucement des implorations. 
Les Imams Ahlul bayt (a) estimaient beaucoup le jour de ‘Arafa, appelaient les gens à le célébrer et ne refu-
saient jamais les demandes de la part des pauvres. 
D’après le fiqh chiite, il est obligatoire que les pèlerins restent en ce jour à ‘Arafât, depuis midi jusqu’au cou-
cher du soleil. Donc, il est interdit d’en sortir. Cet acte fait partie des piliers du pèlerinage, ça veut dire que si 
un pèlerin accomplit les rites du pèlerinage sans rester à ‘Arafât au jour déterminé, son pèlerinage est invalide. 
Il y a trois opinions sur le temps du campement à ‘Arafât parmi les courants sunnites : 
Depuis le coucher du soleil de la veille du 10 Dhu al-hijja jusqu’au matin du jour de la fête du sacrifice. 
Depuis le matin du 9 Dhu al-hijja jusqu’au matin du 10 Dhu al-Hijja. 
Depuis midi du neuvième jour jusqu’au matin du dixième jour. 
 

Actes recommandés au jour de ‘Arafa 
Plusieurs actes sont conseillés au jour de ‘Arafa, dont : 
L’imploration et le repentir auprès d’Allah et le meilleur des actes de ce jour 
L’Invocation de l'Imam al-Husayn (a) au jour de 'Arafa est le Du'a le plus connu de ce jour 
Le bain rituel (Ghusl) 
La visite pieuse (Zîyârat) de l’Imam al-Husayn (a) 
Le campement à Minâ (le pèlerin reste à Minâ la veille du jour de ‘Arafa) 
L’aumône 
Le jeûne 

Le jour de ‘Arafa  
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 من أخ

 العتبة العلوية المقدسة تقيُ ندوة ْوارية بعنوان )سفير الكلمة(
وقالت مسؤولة وْدة المكتبة النسوية، الدكتورة فرقان مهدي، في تصريح للمحتوى الرقمي:" أقامت وْدة المكتبة النسوية ندوة 
ْوارية تحت شعار )الكلمة موقف ورجولة(، والهدف من هَه الندوة التعريف بالموقف التاريخي وِدق الكلمة لمسلُ بن عقيل 

 )عليه السلام(، وانعكاس ذلَ الموقف على الحياة العامة والأعمال اليومية في المجتمع ".
شعبة الإِدارات والمكتبات.  –يَكر أن الندوة أقيمت بإشراف قسُ الشؤون الفكرية والثقافية   

موهوبا .. العتبة الحسينية تطلق البرنامج التطويري الخامس للمواهب القرفنية في العراق 70بمشاركة أكثر من   
أعلن مركز التبليغ القرفني الدولي في العتبة الحسينية المقدسة عن إطلاق فعاليات البرنامج التطويري للمواهب القرفنية في العراق 

 بنسخته الخامسة والَي تحتضنه مدينة كربلاء المقدسة.
وقال مدير المركز الأستاذ منتظر المنصوري: "يواِل المركز ومنَ سنين التخطيط المستمر المُعد  لإبراز وتشجيع المهارات 
والقابليات لقراء وْفاظ القرفن الكريُ وبرعاية أبوية من لدن سماْة الشيخ عبد المهدي الكربلائي )دام عزه(، ومن خلال ذلَ 
العمل المتواِل باشرت كوادرنا بإطلاق النسخة الخامسة من البرنامج التطويري الخاص بمواهب العراق من القرفنيين"، مبينا  
"أن البرنامج يتضمن إلقاء محاضرات نظرية وأخرى عملية تطبيقية تشمل عدة مجالات قرفنية باستضافة أساتَة متخصصين من 

 داخل العراق وخارجه".

كوادر عراقية وتقنيات ْديثة ومواد من مناشئ عالمية ومنتوج يفوق المستورد.. 
 تعرف على مواِفات الانتاج في معمل الحقن الطبية التابع للعتبة الحسينية

أشار الأمين العام للعتبة الحسينية المقدسة الأستاذ ْسن 
رشيد العبايجي الى ان "الحب والتعلق بالامام الحسين 
واهل بيته الاطهار عليهُ السلام مرتبط بعالُ الَر وهو 
سر توفيقنا للتشرف بخدمته وخدمة زواره الكرام"، 
جاء ذلَ خلال زيارته العتبة الرضوية المقدسة امس 

ولقاء المدير العام لشؤون  2022ْزيران  21الثلاثاء 
الحرم الرضوي المطهر مصطفى فيضي وعدد من 

 المسؤولين فيها.
وأضاف ان زيارة العتبة الرضوية المقدسة واللقاء 
بالمسؤولين على ادارتها الهدف منها تعزيز أواِر 
 العلاقة بين الجانبين لخدمة زوار المرقدين الشريفين.

بتوجيه من قبل خادم الإمامين الكاظمين الجوادين الأمين العام للعتبة 
ري عقدت الأمانة العامة  الكاظمية المقدسة الدكتور ْيدر ْسن الشم 
للعتبة الكاظمية المقدسة اجتماعا  برئاسة نائب الأمين العام للعتبة 
الكاظمية المقدسة المهندس سعد محمد ْسن، وبحضور مديري 

الأقسام والشُعب والوْدات في العتبة المقدسة. وشهد الاجتماع بحث 
البرامج الخاِة لاستقبال زيارة شهادة شباب الأئمة الإمام محمد بن 
علي الجواد "عليه السلام" والخطط التي أعد ت لهَا الموسُ على 
المستوى التنظيمي والخدمي والهندسي والإعلامي، لتلبية وتأمين 
كل  متطلبات واْتياجات تلَ المناسبة الأليمة التي ستشهدها مدينة 

 الكاظمية المقدسة. 

قاري. الفزار الزعيُ الديني لشيعة بوركينا فاسو الشيخ علي بادارا العتبة الرضوية المقدسة والتقى مدير العلاقات الدولية فيها السيد محمد ذو   
ملايين نسمة، ولأنها كانت مستعمرة فرنسية،  10وقال الشيخ علي بادارا، ان بوركينا فاسو التي تقع في غرب القارة الأفريقية، يبلغ عدد سكانها 

٪ من سكان بوركينا فاسو مسلمين وإن نسبة عالية جدا  من المسلمين هُ من 60أِبحت لغة أهل هَا البلد الرسمية هي الفرنسية". مؤكدا ان "
 الصوفيين، والوهابية وأتباع أهل البيت )عليهُ السلام(.

ية؛ إلا أن دينوأضاف بادارا، انه ليس لدى الشيعة مشكلة في ممارسة الشعائر الدينية، وإن الحكومة لحسن الحظ لا تضع أي قيود على القيام بالشعائر ال
 المشكلة الوْيدة التي تواجه شيعة بوركينا فاسو اليوم هي المضايقات والاتهامات الباطلة التي يوجهها الوهابيون ضد الشيعة. 

شارك وفد من العتبة الحسينية المقدسة، في مراسيُ فتح 
المقابر الجماعية التي تضُ رفاة ضحايا المكون 

الايزيدي الَين قتلوا على أيدي عصابات )داعش( 
 الإرهابية في قضاء سنجار التابع لمحافظة نينوى.

وقال مسؤول مركز الصادق الامين الثقافي التابع لشعبة 
المدارس الدينية في قسُ الشؤون الدينية بالعتبة الحسينية 

المقدسة الشيخ خليل العلياوي في ْديث للموقع 
الرسمي، إننا "شاركنا كممثلين عن العتبة الحسينية، 

ابناء المكون الايزيدي في مراسيُ فتح عدد من المقابر 
في قرية )قني( شرقي سنجار، بمحافظة نينوى، ْيث 
ضمت رفاة عدد من الضحايا الَين قتلوا على ايدي 

 عصابات )داعش( الارهابية".
وأوضح أن "ما اِاب ابناء المكون الايزيدي من 

مجازر وقتل وسبي يندى لها جبين الانسانية وشيء اليُ 
جدا، كما نقلنا التعازي والمواساة لَوي الضحايا نيابة 
عن ممثل المرجعية الدينية العليا، والمتولي الشرعي 

 للعتبة الحسينية المقدسة الشيخ عبد المهدي الكربلائي".

كشف قسُ المشاريع الهندسية والفنية في العتبة الحسينية المقدسة عن موعد افتتاح 
 مشروع طبي يعد من المشاريع الطبية والمهمة والرائدة على مستوى العراق.

وقال مدير المشروع المهندس سجاد محمد ْسن في ْديث للموقع الرسمي، إن العمل 
متواِل في مشروع مركز امراض الدم وزراعة النخاع الشوكي والواقع في مركز 

 مدينة كربلاء المقدسة".
تموز/ يوليو المقبل( ليكون بخدمة  16وأوضح أن "افتتاح المركز سيكون يوم )

 المواطنين العراقيين ومن جميع محافظات البلاد".

أعلنت اكاديمية الوارث للتنمية البشرية والدراسات الاستراتيجية التابعة للعتبة الحسينية 
المقدسة، وبالتنسيق مع مؤسسة الدليل للدراسات والبحوث العقدية في مدينة قُ الايرانية، 
ومعهد طريق النجاح عن اقامة برامج تدريبية في مجال القيادة التربوية للمدارس العربية 

 في المدينة.
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Le dialogue de Nabī Shu‘ayb avec son peuple 

 

شِيدُ  ۖاءُ قاَلوُا ياَ شُعَيْبُ أصََلََتكَُ تأَمُْرُكَ أنَ نَّترُْكَ مَا يعَْبدُُ آباَؤُناَ أوَْ أنَ نَّفْعَلَ فِي أمَْوَالِناَ مَا نشََ  ُُ الرَّ ِِي نَتَ الْحَ ََ   ِِنَّكَ 
 
Ils dirent : “O Chuayb ! Est-ce que ta prière te demande de nous faire aban-
donner ce qu’adoraient nos ancêtres, ou de ne plus faire de nos biens ce que 
nous voulons? Est-ce toi l’indulgent, le droit ?” (Sūrat Hūd, No 11, Āyat 87)  

Ce verset est une réponse du peuple de Madyan au Prophète Shu‘ayb ‘alayhis-salām lorsqu'il les a invités à 
l'adoration d'un seul Dieu et aux voies justes des transactions financières. Cette phrase est une révélation 
subtile de leur pensée et de leur attitude vis-à-vis de la vie sur terre. Ils lui disent qu'ils devraient être libres 
de décider qui ils veulent adorer et ce qu'ils font de leur richesse. 
Ils font référence à sa prière et à son adoration et disent que s'il souhaite se rapprocher d'Allah ‘azza wa-
jall, alors il doit le faire pour lui-même et ne pas aller au-delà. Il n’est pas responsable de leur personne. 
Les gens expriment ces points sous forme de question, mais de manière condescendante. « Est-ce votre 
salāt qui vous fait parler comme ça ? », impliquant que la salāt ne devrait être réservée qu'à la taqwā per-
sonnelle, et qu’il faisait une erreur lorsqu’il se permettait d’avertir son peuple.  
'Allāmah Tabātabā'ī fait les remarques suivantes à propos de ce verset : 
1. Les habitants de Madyan associent la mission du prophète Shu‘ayb à sa salāt parce qu'ils savaient 

qu’accomplir la salāt conduit une personne à contrer le mensonge. Notez qu'ils disent, “est-ce que 
votre salāt vous enjoint que nous abandonnions ce que nos pères ont adoré. . .” plutôt que “est-ce que 
votre salāt vous interdit de nous laisser adorer ce que nos pères ont adoré . . .” Il y a une différence 
subtile entre ces deux formulations qui en dit long sur la fonction de la salāt. 

2. Les gens disent qu'il veut qu'ils abandonnent ce que leurs pères adoraient, plutôt que de dire qu'il veut 
qu'ils abandonnent leurs dieux. Leur message était que c'est une pratique dans leur pays de faire cela, 
et qu'il n'y avait aucun problème à suivre une pratique établie. Ils voulaient respecter ce sur quoi des 
générations de leur peuple avaient agi et le préserver pour les générations futures. Peu importait que 
les dieux soient réels ou non. 

3. La mention "nos" biens est une indication que puisqu’ils nous appartiennent, personne n'a le droit de 
nous dire comment nous devons ou non les utiliser. Toute personne intelligente sait sans aucun doute 
que lorsque quelque chose appartient à quelqu'un, elle a le droit de décider comment elle sera utilisée. 

4. À la fin, ils disent au Prophète qu'il est indulgent et sensé. Ils impliquent que malgré ces qualités, 
pourquoi était-il en train de les empêcher d'adorer ce qu'ils désiraient et d'utiliser leur richesse à leur 
guise. 

S'ils y réfléchissaient vraiment, la salāt amène une personne à être plus consciente de Dieu et plus juste. 
Cela l'aide à reconnaître la vérité et crée une lumière intérieure en elle. Cela l'éloigne du mensonge et la 
rend plus conscient des conséquences des bonnes et des mauvaises actions. Celui qui prie régulièrement 
voit les choses plus clairement et peut ainsi mieux guider les autres.  
Le Prophète Shu‘ayb était pleinement conscient de la vérité de l'adoration d'un seul Dieu, et il voulait gui-
der son peuple vers cette vérité. Il était également conscient que posséder quelque chose ne signifie pas 
qu'on est totalement libre de l'utiliser comme on le souhaite. Tout ce que nous possédons vient en fait d'Al-
lah, et nous ne sommes que ses dépositaires. Nous devons l'utiliser comme Il s'y attend. La liberté sans au-
cune loi ni restriction n'est pas la vraie liberté, car les gens deviennent alors esclaves de leurs propres désirs 
et passions. L'obéissance à Allah subhānahu wata‘ālā nous libère de la sujétion à n'importe qui d'autre, et 
ainsi qu’à son soi intérieur le plus bas. C'était la réalité derrière le message du Prophète Shu‘ayb (a).  
La réponse du peuple du Prophète Shu‘ayb est une leçon sur laquelle nous devrions méditer. Elle révèle 
une mauvaise manière de penser, renforcée par de l'arrogance et de l'entêtement. C'est ainsi que des cœurs 
endurcis par des années d'insouciance et de péché résistent à la vérité. 
 
 
Source : Allāmah Muhammad Husayn Tabātabā’ī, Tafsīr al-Mīzān. 
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De l’imam Ali ibn abi talib (as) 
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 Cette rubrique est présentée 
par le Pr Zuhair Al assadi 

Note: la traduction des hadiths est 
approximative et rapprochée 

Il  est rapporté de l’Imam as- Sâdeq(p) que 
l’Imam al-Mahdî(qa) va sortir à la Maison sacrée 
de Dieu (à La Mecque) et que, le dos appuyé 
contre la Ka‘ba, il(qa) va se mettre à haranguer 
[les gens] en disant :  
« Ô assemblée des créatures ! 
Ô celui qui veut voir Adam et Shayth, me voici !  
(Je suis) Adam et Shayth ! 
Ô celui qui veut voir Nûh et son fils Sâm, me voi-
ci !  
(Je suis) Nûh et Sâm ! 
Ô celui qui veut voir Ibrâhîm et Ismâ‘îl, me voici !  
(Je suis) Ibrâhîm et Ismâ‘îl ! 
Ô celui qui veut voir Moussa et Yûsha‘, me voici !  
(Je suis) Moussa et Yûsha‘ ! 
Ô celui qui veut voir ‘Issâ et Sham‘ûn, me voici !  
(Je suis) ‘Issâ et Sham‘ûn ! 
Ô celui qui veut voir Mohammed et le Prince des 
croyants (que les Prières de Dieu soient sur eux 
deux), me voici ! (Je suis) Mohammed(s) et le 
Prince des croyants(p) ! 
Ô celui qui veut voir al-Hassan(p) et al-Hussein
(p), me voici ! (Je suis) al-Hassan(p) et al-Hussein
(p) ! 
Ô celui qui veut voir les descendants d’al-Hussein
(p), me voici ! (Je suis) les Imams(p) !…(1) 
 
 
 
 
 
(1)de l’Imam as-Sâdeq(p), in Bihâr al-Anwâr, vol. 53 p9  

الوفاء لاهل الغدر غدر عند الله  و 

 الغدر بأهل الغدر وفاء عند الله

être fidèle aux gens de la dé-
loyauté est une trahison auprès 
d'Allah et être déloyal aux 
gens de la déloyauté est une 
fidélité auprès d'Allah. 

L’IMAM (P) ET LA KAABA 
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Si vous désirez recevoir gratuitement des livres islamique, 
bien vouloir nous contacter. 
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Vous pouvez le télécharger en pdf sur le site: 
http://shiacity.fr/telecharger-le-livre-l-imamat-et-les-imams/ 

« L’Imam Ali de sa naissance jusqu’à sa mort » est livre écrit par Sayed Mo-
hammed Kadim Qazwini et édité en français par le Centre Zahra. Le but premier du livre est de 
présenter la biographie de l’imam Ali ibn Abi Taleb (as) avec les moments les plus cruciaux de 
sa vie. Un livre chiite à télécharger en PDF. 
L’auteur déclare dans son introduction : « Parler du Prince des croyants (p) revient à parler de 
l’Islam authentique dans tous ses domaines particulièrement celui de l’éducation des êtres et 
des âmes. Nous sommes amenés à parler aussi de l’importance de cette éducation islamique et 
son impact sur les âmes et les êtres qui ont côtoyé de prés le Messager de Dieu (p) qui demeure 
notre exemple le plus haut. » 
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Il était assis à l’entrée du Mausolée de Fâtimah al-Ma‘sûmah(p) à Qom, regardant avec tristesse, 
la coupole quand un ami entra dans le mausolée et l’aperçut.  
-As-salam alaykum ! -Wa alaykum as-salam ! L’ami s’approcha de lui et s’accroupit à côté de 
lui, l’observant : -Qu’est-ce qu’il y a ? 
 -Rien du tout. -Pourquoi es-tu si triste ?  
-J’ai mis de l’argent de côté pour aller à Mashhad pour visiter l’Imam ar-Ridâ(p), le soleil des 
soleils. Mais j’ai rencontré un ami en chemin qui avait un besoin urgent d’argent, alors, je lui ai 
donné ce que j’avais. Et maintenant, je ne peux plus aller à Mashhad.  
-C’est pour cela que tu es si triste, dit son ami en riant. Puis il ajouta, toujours sur un ton léger : 
L’Imam n’a pas voulu que tu le visites ! Puis il s’en alla. Voyant que son ami restait toujours 
aussi triste et craignant qu’il ait pris au sérieux ce qu’il lui avait dit, il revint sur ses pas et lui-
dit : Ce que je viens de dire est une plaisanterie ! Puis, après un temps, se tenant toujours debout, 
il lui demanda : Ceci dit ! Sais-tu où tu te trouves en ce moment ? Et devant le silence de son 
ami, il ajouta : L’Imam Ridâ(p) a dit : « Celui qui visite al-Ma‘sûmah à Qom est comme celui 
qui me visite », le répétant plusieurs fois. Il finit par dire avant de se retirer : Tu sais donc où tu 
te trouves en ce moment, n’est-ce pas ? L’ami, attristé, resta dans son état à l’entrée du mauso-
lée, ayant écouté négligemment les paroles de son ami, quand son oncle l’appela à son téléphone 
portable.  
-Salam alaykum, mon oncle ! 
 -Salam ! Comment vas-tu ?  
-Alhamdullillah ! Et vous ?  
-Cher neveu, tu viens à Mashhad et tu ne viens même pas nous visiter ? 
 -Mashhad ? Mais mon oncle, je ne suis pas allé à Mashhad. Je voulais y aller mais j’ai eu un 
empêchement.  
-Comment cela ? J’ai rencontré le fils de Hajj Abdallah aujourd’hui au marché qui m’a dit : « 
J’ai vu ton neveu faire la ziyârat à l’Imam ar-Ridâ(p) dans le sanctuaire. » Ne sais-tu pas com-
bien tu nous manques ? Il ne faisait plus attention à ce que disait son oncle au téléphone. Il se 
leva, face au mausolée de sayyida Fâtimah al-Ma‘sûmah(p), la sœur de l’Imam arRidâ(p), et se 
mit à dire : « Que la Paix soit sur toi, ô ‘Alî fils de Moussa ar-Ridâ(p) ! ». Ses larmes coulaient 
sur ses joues.  
 
Témoignage locale 
 

Le pèlerin qui voulait visiter l’Imam ar-Ridâ(p)  



12  

 

 {Ils veulent éteindre de leurs bouches la Lumière de Dieu, alors que Dieu veut absolument 

 parachever Sa Lumière, même si les incroyants détestent cela.} (32/IX 

ساعدونا عِى الاستمرار في هذا العمل النبيل و نرحب بمساعدتكُ و اقتراحاتكُ و آرائكُ 
 الوجيزة في هذا المجال 
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Obstacle depuis la mi-mai à l'entrée de la Suède et de la 
Finlande dans l'Otan, la Turquie a fini par lever son ve-
to mardi soir, ont annoncé l'Alliance et les trois pays. 
«Je suis ravi d'annoncer que nous avons un accord qui 
ouvre la voie à l'entrée de la Finlande et de la Suède 
dans l'Otan» et qui répond aux «inquiétudes de la Tur-
quie sur les exportations d'armes et sur la lutte contre le 
terrorisme», a déclaré le secrétaire général de l'Alliance 
atlantique Jens Stoltenberg. 

Le tanker russe transportant du pétrole iranien qui avait été saisi en Grèce mi-avril sur demande de la justice améri-
caine va pouvoir reprendre sa navigation, a-t-on appris dimanche auprès de la police portuaire grecque, rapporte AFP. 
Selon l’AFP, le tanker russe transportant du pétrole iranien qui avait été saisi en Grèce mi-avril sur demande de la 
justice américaine va pouvoir reprendre sa navigation. 
Les autorités grecques avaient saisi le 19 avril au large de l’île d’Eubée, le pétrolier russe Pegas, rebaptisé quelques 
jours plus tard Lana, en vertu des sanctions européennes liées à la guerre en Ukraine. 

Abdurrahman al-Naami, directeur général 
de l’organisation yéménite du hadj a an-
noncé que le régime saoudien s’est abstenu 
d’autoriser l’entrée de 11 000 Yéménites 
qui voulaient faire le pèlerinage cette an-
née.  

La rue en face de l'ambassade d'Arabie saoudite à Was-
hington a été rebaptisée mercredi au nom de Jamal 
Khashoggi, le journaliste saoudien assassiné dont la mé-
moire a été honorée un mois avant la visite controversée 
de Joe Biden dans le royaume du Golfe. 
La mairie de la capitale des États-Unis a dévoilé le pan-
neau «Jamal Khashoggi Way», en hommage au dissi-
dent tué dans le consulat de son pays à Istanbul en 2018. 

L'armée malienne a annoncé vendredi 24 juin au soir dans 
un communiqué avoir «neutralisé» plus de 60 
«djihadistes» dans une zone du centre du pays, où récem-
ment plus de 130 civils ont été tués.  

Les États-Unis et le Maroc ont lancé ce lundi 20 juin à 
Agadir, ville du sud marocain, l’exercice militaire 
«African Lion 2022», le plus large exercice du continent 
africain. 
Cette année, il se déroule dans un climat de tension régio-
nale avec l’Algérie voisine. 
La manœuvre devrait mobiliser pas moins de 7500 soldats 
originaires de 10 pays. 
L’événement va durer 10 jours, essentiellement au Maroc 
mais aussi en Tunisie, au Sénégal et au Ghana, a indiqué 
le commandement américain pour l’Afrique (Africom). 
Des observateurs militaires en provenance de l’Otan et 
une quinzaine de «pays partenaires» y participent égale-
ment. C’est une première notamment pour «Israël». 

La Syrie, alliée de la Russie, a annoncé 
mercredi 29 juin reconnaître l'indépen-
dance des républiques prorusses de Do-
netsk et de Lougansk, devenant ainsi le 
premier pays étranger à le faire. 
Jusqu'à présent seul Moscou avait re-
connu en février l'indépendance de ces 
deux régions, situées dans l'est de 
l'Ukraine. 

Le cercueil de Patrice Lumumba a été inhumé à Kinshasa, jeudi 30 
juin, jour anniversaire de l'indépendance de la République démocra-
tique du Congo, plus de 61 ans après son assassinat et à l'issue d'un 
pèlerinage de neuf jours qui a retracé les temps forts de sa vie. 
Durant une cérémonie très solennelle, avec tous les honneurs, le pré-
sident de la RDC Félix Tshisekedi s'est adressé directement à Patrice 
Lumumba, face au cercueil renfermant ce qui reste de la dépouille du 
martyr de l'indépendance : une dent, ayant valeur de relique. 


